
Immigration clandestine~ 
le Maroc et I~Espagne unissent 
leurs forces 

L 
e gouvernement marocain et son 
homologue espagnol viennent 
de franchir un nouveau pas dans 
le cadre de la lutte contre l'émi-

gration irrégulière. Concrètement, les 
deux pays ont procédé à la mise en place 
d'une équipe conjointe d'analyses et de 
coopération dans ce domaine. Le projet a 
été paraphé dimanche dernier à Rabat, 
lors d'une réunion entre le directeur de 
général de la Sûreté nationale, Bouchaib 
Rmail et son homologue espagnol Ignacio 
Cosido, directeur général de la Policia Na­
donal. Cette nouvelle structure maroco­
espagnole, relevant du département de 
l'Intérieur des deux pays, a pour mission 
de collecter des renseignements sur les 

flux migratoires, les passer au crible fin, 
dans un objectif de cerner au mieux le 
phénomène migratoire et de prévenir les 
avalanches. Selon le ministère espagnol 
de l'Intérieur, il s'agit d'un organisme 
fonctionnel devant garantir davantage de 
flexibilité et de rapidité lors de la gestion 
des affaires en relation avec l'immigration 
irrégulière. La mise en place de cette cel­
lule maroco-espagnole revêt une impor­
tance particulière pour le voisin ibérique, 
souligne le ministère de l'Intérieur espa­
gnol. Cela s'explique par le fait que le 
Maroc s'est convertien l'un des principaux 
bassins migratoires vers l'Espagne. C'est 
la conclusion d'une étude d'investigation 
menée par deux chercheurs, marocain et 
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espagnol. sur l'immigration irrégulière es­
pagnole en provenance du Maroc. L'étude 
a mis l'accent sur le rôle important que 
joue le royaume dans la stratégie espa­
gnole de freiner les déplacements de la 
population migratoire provenant des pays 
subsahariens. Le Maroc est devenu à pré­
sent le passage obligatoire vers l'Espagne, 
confirme cette enquête académique 
menée par l'Université Ibn Zohr d'Agadir 
et le centre supérieur des investigations 
scientifiques, basé en Espagne. Cette coo­
pération a permis d'ailleurs de faire dé­
gringoler de 15% la pression migratoire 
sur les présides de Sebta et Mélilia, af­
firme le bilan 2012 élaboré par les autori­
tés espagnoles. Ce nouveau front maroco-
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espagnol confirme que les deux pays se 
sont révélés être un modèle en matière de 
coopération sécuritaire, dautant plus que 
les deux voisins n'en sont pas à leur pre­
mier projet en relation avec le thème sé­
curitaire. Les deux gouvernements ont 
inauguré, l'année dernière, un projet pi­
lote de coopération policière, plus connu 
sous l'appellation de commissariat 
conjoint, l'un basé à Algésiras et l'autre à 
Tanger-Med. Formée d'une équipe ma­
roca-espagnole, cette structure se dédie à 
rassembler et échanger des informations 
en lien étroit avec la sécurité frontalière, 
tels que le crime organisé, le trafic de stu­
péfiants ou la traite humaine et le terro­
risme. La coopération s'étend aussi au do­
maine de la formation et de l'échange 
d'expertise et il est de coutume que des 
inspecteurs marocains fréquentent les 
académies de police espagnoles pour per­
fectionner leur formation . D'ailleurs, du­
rant la rencontre de dimanche, des agents 
marocains ont été décorés de la médaille 
espagnole du mérite policier. e 
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